
Tu essaies échoues lacères
Jalouses désespères vocifères
Tu voudrais tant la posséder
Elle n’en a que faire

La grâce ne s’achète pas
La grâce ne se conquiert pas
Elle est

Ceux qui brisent leurs chaînes
Et révèlent leurs fêlures humaines
Ouvrent une porte par laquelle
Parfois on la voit s attarder

Ceux qui nourrissent la flamme
De leurs intimes passions
Éclairent les sillons
Dans lesquels elle invite ton âme

La grâce t’effleure
Comme embaume la fleur,
Elle est une essence éphémère
Qui fait au terrestre côtoyer l’éther
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